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RESUME 
 

La gestion scientifique des biblio-
thèques à toujours été un souci majeur 
pour son gestionnaire. De formation docu-
mentaliste, ce dernier s’est vu " maladroit " 
dans l’exploitation de la théorie mathéma-
tique et plus particulièrement de la sta-
tistique. 

 
A travers cet article, nous nous pro-

posons, dans un premier temps, de tracer 
un historique montrant l’évolution de 
l’utilisation des modèles mathématiques 
dans la gestion et la prévision dans les 
bibliothèques. Ensuite, nous définirons et 
exposerons le principe de chaque modèle 
d’analyse ; et enfin, nous clorerons notre 
article par une étude comparative abou-
tissant à la sélection de l’une des mé-
thodes comme " solution " dans la gestion 
de la bibliothèque.  
 
 
1. INTRODUCTION 

 
La gestion des bibliothèques est de nos 

jours un processus complexe. Ceci est dû, 
en partie, à l’introduction des nouvelles 
technologies et à l’abondance des publica-
tions ; aussi, nous savons que gérer im-
plique une évaluation et une planification. 
 

L’évaluation met à la disposition du res-
ponsable de la bibliothèque, l’état actuel 
de son institution et ainsi donc dévoile les 
lacunes du système de gestion de celle-
ci ; alors que la planification est la tâche la 
plus importante dans la gestion. Il s’agit de 
faire des prévisions. 

 

La pratique a fait que la gestion des 
bibliothèques repose essentiellement sur 
une bonne évaluation et des prévisions à 
court terme basées sur un besoin ressenti. 

 
Cette façon de faire s’est vue donner 

des résultats si corrects que les ges-
tionnaires des bibliothèques ont fini par 
opter pour cette méthode de travail. 

 
Ceci nous amène à se demander pour-

quoi le gestionnaire n’a jamais innové en 
recourant aux techniques de prévisions 
classiques 1 sachant que " un modèle per-
met d’interpréter un ensemble de phéno-
mènes au moyen d’une structure dont il 
montre les principaux éléments et les rela-
tions qui existent entre ces éléments " 2 ? 

 
Nous savons que la formation des bi-

bliothécaires ne permet pas la manipu-
lation des modèles théoriques de pré-
vision ; aussi, dans cet article, nous nous 
proposons de définir quelques méthodes 
des plus utilisées dans la prévision dans 
les bibliothèques à l’échelle internationale 
et de sélectionner celle susceptible d’être 
employée dans le cadre algérien à partir 
d’un programme informatique. 
 
 
2. HISTORIQUE 
 

A la suite de la découverte des mé-
thodes de gestion quantitative à savoir les 

                                                           
1 Ces méthodes seront définies par la suite dans 

ce document. 
2 Définition de MCQUAIL et WINDAHL : Com-

munication models for study of mass commu-

nications, Londres, Longman, 1986. 
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méthodes de Recherche Opérationnelle 3, 
les institutions ont été enthousiastes pour 
leur application. 

 
Cependant, les bibliothèques ont été 

les dernières institutions à adopter cette 
gestion, bien que Ralph SHAW préconisa 
en 1947 une gestion scientifique dans une 
bibliothèque. 

 
En 1954, SHAFFER et ERNT ont déve-

loppé quelques modèles mathématiques 
déterministes pour l’estimation et la prévi-
sion de la valeur moyenne de l’utilisation 
des livres. 

 
Dans un cadre plus général, J. W. 

FORRESTER a tenté de développer des 
méthodes originales dans le management 
des sociétés et plus particulièrement des   
" industrielles " et ce en 1961 4. 

 
En 1962, ROTHKOPF travailla sur la 

gestion des bibliothèques et développa lui 
aussi des modèles mathématiques déter-
ministes concernant l’utilisation des livres. 
Cette année là, DAWSON, ALDRIN & 
COULD ont également traité ce sujet et 
ont fini par développer des modèles ma-
thématiques de gestion 5. 

 
Le premier livre sur la gestion scientifi-

que dans les bibliothèques apparut en 
1966 par DOUGHERTY et HEINRITZ. 
Mais le mérite en revient à Morse en 1968, 
car il fut le premier à publier une étude 
compréhensive, utilisant la théorie des 
probabilités et des techniques modernes 
analytiques, dans la prévision de l’utili-
sation des bibliothèques. Cette étude com-
prend même des résultats et demeure 
jusqu’à présent l’une des plus répandues. 

 
Ce n’est que dans les années 70 que 

les bibliothécaires ont commencé à si-
gnaler l’importance des planifications 
méthodologiques dans leurs écrits. 

                                                           
3 Nous rappellerons que la Recherche Opération-

nelle a été utilisée la première fois dans la stra-

tégie militaire à la deuxième guerre mondiale. 
4 J. W. FORRESTER a continué son étude et 

obtint en 1969 et en 1971 d’autres modèles. 
5 En 1967, JAIN aussi développa des modèles 

mathématiques pour l’estimation et la prévision 

de l’utilisation des livres. 

En 1970, HAYES et BECKER considé-
rèrent que les prévisions dans les biblio-
thèques faisaient impliquer en grande par-
tie le jugement des professionnels de ces 
bibliothèques et donc étaient pessimistes 
quant à l’utilisation seule des modèles 
mathématiques. 

 
Par la suite, en 1972, MORSE déve-

loppa ses modèles de MARKOV de base 
et SWANSON et BOOKSTEIN confirmè-
rent que l’application des modèles valides 
demeurait une solution ingénieuse. L’une 
des études méritant d’être citée, dans ces 
années là et plus précisément en 1976, 
est celle de M. A. DRAKE. En effet, il 
considéra la régression linéaire comme 
une technique de prévision à appliquer. 

 
En 1978, MAKRIDAKIS et WHEEL-

WRIGHT donnèrent deux versions des 
prévisions par l’approche des séries chro-
nologiques, alors qu’en 1979, J. H. KANG 
présentait l’une des plus sophistiquée des 
études de prévision dans la littérature des 
bibliothèques, au cours de cette décennie. 
Il étudia les prévisions des demandes en 
utilisant plusieurs méthodes, y compris 
celles incluant l’aspect cyclique des don-
nées et fini par conclure que la régression 
était la plus adéquate pour ce cas d’étude. 

 
Le début des années 80 a vu apparaî-

tre des études faisant appel à des techni-
ques si complexes que ROWLEY et 
ROWLEY ont, en 1981, blâmé la Recher-
che Opérationnelle qui avait tendance à 
utiliser des modèles trop complexes pour 
la compréhension des bibliothécaires en 
général et des gestionnaires des bibliothè-
ques en particulier. 

 
En effet, en 1980, HODOWANCE uti-

lisa la régression multiple pour l’estimation 
du modèle de prêt des documents dans 
les bibliothèques publiques. Et depuis, les 
études sur la gestion des bibliothèques 
tendent vers des modèles de régression 
multiples et des modèles de séries chro-
nologiques. 

 
Ceci a fait qu’elles sont peu nom-

breuses et surtout redoutées par les 
gestionnaires des bibliothèques. 
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3. LA GESTION DE QUELQUES FONCTIONS 

D’UNE BIBLIOTHEQUE A PARTIR DE MO-
DELES MATHEMATIQUES 

 
3.1. Les différents modèles 
 

Dans cette partie de l’étude, nous al-
lons énumérer et définir les modèles ba-
sés sur des méthodes mathématiques, les 
plus utilisés jusque là dans la gestion des 
bibliothèques. 

 
Cependant, nous rappellerons que no-

tre souci n’est pas de définir explicitement 
les méthodes d’analyse 6 mais plutôt de 
définir leur principe. 
 

a)  Modèles basés sur les méthodes ana-
lytiques : 

 
Ces modèles ont été des plus utilisés 

car ils se basent sur de simples formules 
mathématiques susceptibles de répondre 
au besoin du gestionnaire. 

 
Nous citerons à titre d’exemple : 
 

 pour déterminer le coût moyen d’achat 
d’un document (noté coût) : 
coût = (coût moyen d’un livre X % usa-
gers) + (prix moyen d’une revue X % 
usagers x un complément d’universités 
et d’étudiants) 7 

 pour déterminer le nombre total de do-
cuments achetés relativement à un 
budget alloué (noté nombre) : 
nombre = ((le montant du budget total 
alloué +/- la variation dans ce budget ) - 
(une constante coût 8 +/- la variation 
des coûts fixés en cette période)) / (le 
coût moyen des documents existants 

                                                           
6 La majorité des méthodes que nous allons citer 

sont explicitement définies dans tous les livres 

de Statistiques. Pour le reste, nous donnerons la 

référence pour un éventuel intérêt. 
7 Glen J. KELLY.- " Using an Economic Develo-

pment Approach to Improve Budget Forecasting 

Techniques, Collection Allocation Methods and 

Library Budgeting Decision ", In Acquisition 

Librarian, vol. 5 (1991), pp. 191-213. 
8 Les coûts relatifs au personnel, la maintenance, 

l’équipement, …etc. 

+/- la variation du prix moyen des do-
cuments) … etc. 9 

 

b)  Modèles basés sur un calcul de proba-
bilité : 
 
Le principe est d'obtenir, à partir  de 

données brutes, une distribution théorique 
(exemple : Poisson, Binomiale négative, 
Gamma, …) pouvant représenter la distri-
bution réelle de ces données observées. 

 
Bien sûr, une fois trouvée, cette distri-

bution n’est homologuée qu’après l’avoir 
vérifiée grâce à un des tests de statistique, 

nous citerons à titre d’exemple le test 2 
vu la simplicité et l’efficacité de son utilisa-
tion. 
 

c)  Modèles basés sur les processus 
Markoviens : 
 
Ces modèles sont plus connus en 

science de l’information sous le nom de 
Modèles Markoviens de MORSE. Cette 
confusion est dû au fait que Morse fut le 
premier a bien utiliser la théorie de MAR-
KOV, dans le domaine de la bibliothéco-
nomie en particulier. 

 
Le principe est que " la demande " suit 

un processus poissonien (i.e. : la de-
mande suit la loi de Poisson) et que le 
temps séparant deux demandes consé-
cutives suit la loi exponentielle. 
 

d)  Modèles basés sur la régression li-
néaire simple (resp. la régression mul-
tiple) : 
 
Le principe est d’établir des prévisions 

en identifiant un critère (nommé variable) 
indépendant important (resp. un ensemble 
de variables), et en spécifiant sa relation 
(resp. leur relation) avec le critère dépen-
dant que l’on veut estimer. 

 

                                                           
9 Pour plus de modèles voir : Ferdinand F. 

LEIMKUHLER, Michael D. COOPER.- " Ana-

lytical Models for Library Planning ". In Journal 

of the American Society for Information 

Science, November-December 1971, pp. 390-

398. 
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Autrement dit, l’objectif de la régression 
est de rechercher une relation fonction-
nelle entre deux variables (resp. plu-
sieurs). 
 

e)  Modèles basés sur l’étude des séries 
chronologiques : 
 
Le principe est d’établir des prévisions 

à partir de données réelles  auxquelles 
diverses opérations ont appliquées ; 
exemple : décomposition de la série chro-
nologique, filtrage, …etc. 
 

f)  Autres modèles : 
 

Parmi les méthodes non classiques éta-
blies, nous citerons deux d’entres-elles car 
elles sont parmi les plus cotées de celles 
traitant de la gestion des bibliothèques; 
leurs structurations méritent d’être citées; 
elles sont assez particulières : 

 
 la méthode qui combine la décomposi-

tion d’une série chronologique avec la 
régression linéaire simple, 

 la méthode qui combine la décomposi-
tion d’une série chronologique avec la 
régression multiple. 
 
Remarque : En établissant une compa-
raison entre ces deux approches, O. N. 
AHIOKWO 10 a conclu que la différence 
n’était pas importante. 

 
3.2. Les méthodes utilisées pour la gestion 

dans une bibliothèque 
 

A partir de nos lectures, nous avons pu 
établir une liste des fonctions pour les-
quelles les prévisions pour la gestion ont 
été faites au moyen de certaines métho-
des mathématiques que voici : 

 
 

3.3. La solution au problème de gestion 
des bibliothèques 

 
Comme il a été signalé, la gestion de la 

bibliothèque s’est vue utiliser plusieurs 
méthodes que nous pouvons catégoriser 
comme suit : 

                                                           
10 OKECHUKWU N. AHIOKWO.- " Forecasting 

Techniques and Library Circulation 

Operations : Implications for Management ". In 

Library and Information Science Research, vol. 

10, n° 2 (1988), pp. 195-210. 
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 les méthodes analytiques, 
 les méthodes probabilistes, 
 la régression, 
 et les séries chronologiques. 
 

Dans cette partie de l’étude, nous al-
lons tenter de sélectionner l’une des mé-
thodes comme solution à la gestion de la 
bibliothèque; bien sûr tout en garantissant 
une capacité à être utilisée pour la majo-
rité, si ce n’est pour la totalité des fonc-
tions à planifier, ainsi qu'une simplicité 
d’utilisation. 

 
Nous rappellerons qu’il n’est pas né-

cessaire de valider cette méthode, compte 
tenu qu’elle appartient à l’ensemble des 
méthodes mathématiques sus-citées. 

 
Analysons donc chacune de ces mé-

thodes : 
 

 Les méthodes analytiques utilisent des 
formules mathématiques qui font 
généralement appel à des fonctions 
pouvant rendre le calcul difficile. Nous 
citerons à titre d’exemple le calcul 
d’inté-grale. 

 
 Les méthodes probabilistes, quant à 

elles, font appel à de bonnes bases en 
statistiques, surtout lorsqu’il s’agit de 
calculer les paramètres des lois. De 
plus, nous savons qu’il ne suffit pas 
d’obtenir la loi, mais il faut aussi pas-
ser par sa validation. 

 
Aussi, ces deux méthodes sont-elles à 

éviter, compte tenu de l’effort que devra 
faire le bibliothécaire lors de la gestion de 
sa bibliothèque, à partir de ces méthodes. 

 
La régression de son côté, malgré sa 

présence dans chaque logiciel de statisti-
ques, présente des lacunes quant à son 
utilisation dans la gestion des bibliothè-
ques. En effet, cette méthode ne prend 
pas en considération les effets cycliques 
ou périodiques des données (nous cite-
rons à titre d’exemple, les données con-
cernant le prêt des documents). 
 

Par contre, l’analyse des séries chro-
nologiques est non seulement disponible 
dans les logiciels de statistiques et donc 

est simple à utiliser, mais encore elle 
prend en compte toutes les fluctuations 
que sont sensées présenter les données. 

 
Ainsi et à priori, cette méthode est can-

didate. Elle semble répondre à toutes nos 
exigences. Pour confirmer notre hypo-
thèse, définissons cette méthode. 
 
Définition 

Une série chronologique est une suite 
de valeurs ordonnées dans le temps. Ces 
valeurs sont réelles. 
 
But 

L’analyse des séries chronologiques ou 
temporelles permet l’étude des phéno-
mènes passés et présents et peut extra-
poler l’événement dans le futur. Ainsi 
donc, la prévision par cette méthode se 
fonde sur la connaissance du passé et du 
présent. 
 
Etapes de l’analyse d’une série chronolo-
gique 
 

1)  La représentation graphique de la série 
Cette représentation permet d’entrevoir 

les quatre composantes fondamentales du 
mouvement du phénomène étudié, à 
savoir : 

 
 la composante de tendance (T) : il 

s’agit de la caractéristique déterminant 
l’allure générale du phénomène à long 
terme 11; 

 la composante cyclique (C) : il s’agit de 
la caractéristique déterminant les com-
portements périodiques dus à des 
déséquilibres conjoncturels à moyen 
ou long terme; 

 la composante périodique (P) ou sai-
sonnière (S) : il s’agit de la caractéris-
tique déterminant les comportements 
périodiques, mais cette fois la périodi-
cité dépend de nos activités ou de no-
tre environnement, exemples : les sai-
sons, les fêtes, les congés, …etc; 

 la composante aléatoire (E) ou acci-
dentelle (U) : il s’agit de la caractéristi-

                                                           
11 Dans les prévisions : 

court terme        moins de 3 mois 

moyen terme   entre 3 mois et 2 ans 

long terme      plus de 2 ans. 
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que résumant les fluctuations acci-
dentelles et donc imprévisibles, exem-
ples : les inondations, les grèves, 
…etc. 

 

2)  La décomposition de la série 
Il s’agit de décomposer la série étudiée 

en ses principales caractéristiques. Au-
trement dit, il s’agit de trouver le modèle 
qui prend en considération l’ensemble des 
caractéristiques de la série (X = f(T, C, P, 
E)). 

 
Il existe quatre formulations de f : 
 

 le modèle additif : X = T + C + P + E 
 le modèle multiplicatif : X = T . C . P . 

E 
 le modèle mixte : X = (T + C) . P . E 
 autres modèles : plus ou moins 

complexes. 
 
Traditionnellement, on retient deux 

types de modèles : le modèle additif car la 
tendance y est indépendante des autres 
composantes et le modèle multiplicatif car 
toutes les composantes restantes sont 
proportionnelles à celles de la tendance. 
 

3)  L'étude des modèles 
Selon le modèle choisi, on fait appel à 

diverses méthodes d’analyse et de prévi-
sion dont les plus utilisées sont : 

 
les méthodes de lissage : 
 

 Parmi les méthodes de lissage, nous 
citerons : la méthode des moyennes 
mobiles et la méthode du lissage 
exponentiel de BROWN. 

 
les méthodes d’ajustement : 
 

 Là, nous citerons la régression. 
 

Après cette brève définition d’une ana-
lyse des séries chronologiques, nous al-
lons maintenant nous baser sur les mo-
dules communs existants qu’offrent les 
logiciels de statistiques, pour pouvoir ex-
pliciter la procédure d’analyse que devra 

suivre le gestionnaire d’une bibliothèque, 
lors de son étude de prévision. 
 

Du menu principal, nous pouvons déjà 
localiser : Data, Graphs et Analyse. 

 
Le sous menu Data permet la définition 

des variables des données de notre étude 
et donc de nos séries chronologiques. 

 
Le sous menu Graphs permet la repré-

sentation graphique de la série étudiée. 
 
Et le sous menu Analyze permet 

l’analyse des données selon une des mé-
thodes statistiques, en particulier l’analyse 
des séries chronologiques, en exposant 
les différentes approches pour le lissage 
et l’ajustement. 
 
 
4. COMMENTAIRE FINAL 
 

Il est évident qu’une gestion d’une 
institution en général et d’une bibliothèque 
en particulier, basée sur des méthodes et 
modèles mathématiques rigoureux, de-
meure la solution la plus efficace. 

 
Dans cette étude, nous avons pu met-

tre en évidence l’importance de l’analyse à 
partir d’études de séries chronologiques, 
dans la gestion des différentes fonctions 
d’une bibliothèque. 

 
Nous signalerons au passage qu’il 

existe divers logiciels performants pour 
une étude statistique tel que définie précé-
demment, citons : SPSS, SAS, Systat, 
Minitab et ForeCalc. 

 
Ainsi, la gestion de la bibliothèque re-

pose sur une bonne maîtrise de l’outil in-
formatique et particulièrement celle d’un 
logiciel de statistiques et non pas sur la 
maîtrise de la théorie des Statistiques. Il 
suffira au gestionnaire et/ou bibliothécaire 
de se former à ce type de logiciel, grâce à 
une formation spécialisée ou de s‘auto-
former par le biais du manuel d’utilisation. 
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